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Atlantique

En 2001, l'emploi est resté stable en Ontario. Néanmoins, le niveau moyen d'emploi pour l'année 
était supérieur de 1,5 % à celui de 2000.  Le taux de chômage a suivi une trajectoire croissante 
vers la fin de 2001, puisque les faibles gains d'emplois ont été accompagnés d'une hausse de la 
population active. Le taux s'est établi à 6,9 % en février, soit un point de pourcentage sous la 
moyenne nationale. Au quatrième trimestre, les expéditions des fabricants ont diminué, ce qui a 
fait fléchir de 6 % les niveaux de 2001. Malgré une hausse des dépenses de consommation vers 
la fin de l'année, la croissance annuelle du commerce au détail est restée bien en-deçà du taux 
enregistré en 2000 et de la moyenne nationale.

L'emploi s'est amélioré dans toutes les provinces atlantiques au quatrième trimestre, mais seul le 
Nouveau-Brunswick a continué d'enregistrer une croissance de l'emploi au début de 2002. Les 
pertes d'emplois et l'accroissement de la population active ont alimenté le taux de chômage en 
Nouvelle-Écosse, à l'Île-du-Prince-Édouard et à Terre-Neuve. Au quatrième trimestre, les 
expéditions des fabricants ont reculé dans la plupart des provinces, même si Terre-Neuve est la 
seule province à avoir enregistré une croissance négative pour 2001. Les dépenses de 
consommation se sont redressées au Nouveau-Brunswick au quatrième trimestre, et elles ont été 
très vigoureuses à Terre-Neuve en 2001. 
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L'emploi s'est de nouveau replié en Colombie-Britannique, et le taux de chômage est passé à    
9,7 % en décembre pour ensuite diminuer et se fixer à 8,8 % en février. L'activité manufacturière a 
continué sa descente, les expéditions de bois, d'ordinateurs ainsi que de produits électriques et 
électroniques étant à la baisse. Les dépenses de consommation ont conservé leur vigueur, étant 
donné que les ventes au détail ont encore une fois progressé au quatrième trimestre, enregistrant 
une croissance de 5,9 % pour 2001, tout juste sous le taux observé en 2000. 

Colombie-Britannique

Prairies
Grâce à une croissance soutenue de l'emploi en 2001, le taux de chômage de l'Alberta est passé 
à 4,8 % au quatrième trimestre, mais il est remonté à plus de 5 % à cause des récentes pertes 
d'emplois. Les expéditions des fabricants ont chuté au quatrième trimestre, alors que les 
dépenses de consommation sont restées vigoureuses tout au long de l'année. En Saskatchewan, 
le taux de chômage a progressé modérément, les pertes d'emplois se poursuivant au quatrième 
trimestre, ce qui a fait reculer de 2,6 % le niveau annuel d'emploi comparativement à celui de 
2000. L'activité manufacturière s'est relâchée pour un quatrième trimestre de suite, mais les 
dépenses de consommation se sont redressées au quatrième trimestre. Au Manitoba, la vive 
croissance de l'emploi enregistrée au quatrième trimestre a eu pour effet de faire baisser 
temporairement le taux de chômage, celui-ci étant alors le plus faible au pays. Le taux a 
augmenté au début de 2002 en raison de la baisse de l'emploi et de l'augmentation de la 
population active. Les expéditions des fabricants se sont repliées pour un troisième trimestre 
d'affilée, mais leur taux de croissance annuel demeure positif. Les dépenses de consommation 
sont restées relativement fortes tout au long de l'année.

Québec

Ontario

L'emploi a poursuivi sa progression au quatrième trimestre, ce qui fait que le taux de croissance 
de l'emploi pour 2001 se situe près de la moyenne nationale. Malgré une croissance soutenue de 
l'emploi, le taux de chômage s'est hissé au-dessus de la barre des 9 % pour la première fois en 
deux ans, puisqu'un plus grand nombre de personnes se sont jointes à la population active. Les 
expéditions des fabricants se sont repliées à nouveau au quatrième trimestre, ce qui a retranché 
5 % au niveau annuel. Toutefois, les dépenses de consommation sont demeurées solides en 
2001, les ventes au détail avançant au même rythme que l'année précédente.

Faits saillants : quatrième trimestre de 2001
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Colombie-Britannique

Marché du travail
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La Colombie-Britannique, qui n'a cessé de perdre des emplois au quatrième trimestre et qui poursuit 
la vive descente amorcée en mars dernier, accuse une perte de 58 000 emplois par rapport à il y a 
un an. C'est le secteur manufacturier qui est le grand perdant.  

Pour l'ensemble de l'année, les pertes ont surtout été observées dans le secteur primaire, plus 
particulièrement dans les industries de la foresterie, de l'exploitation forestière et des produits du 
bois. 

En février, on a recensé 11 000 emplois de moins, alors qu'en janvier, on en avait compté 27 000 de 
plus. 

En dépit de la baisse de l'emploi, les salaires et traitements ont progressé de 0,9 % (taux annuel) au 
quatrième trimestre. En 2001, le revenu du travail a augmenté de 2,3 %, près de 2 points de 
pourcentage sous la moyenne canadienne. 

Au quatrième trimestre, l'emploi poursuit sa descente

Le taux de chômage atteint son niveau le plus élevé en deux ans 
Au quatrième trimestre, le taux de chômage est monté en flèche et s'est fixé à 8,9 %, le repli de 
l'emploi étant accompagné d'une forte hausse de la population active. Le taux de chômage s'est 
établi en moyenne à 7,7 % en 2001, soit 0,5 point de pourcentage de plus que la moyenne 
nationale. 

En février, le taux de chômage a perdu 0,1 point de pourcentage pour s'établir à 8,8 %, à cause 
d'une diminution de la population active.
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Croissance de l'emploi par industrie : 2001T4

*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux
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Colombie-Britannique

Activité économique et prix
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Taux d'inflation selon l'IPC

Au quatrième trimestre, l'activité manufacturière a fléchi de 4,4 %. Il s'agit de la quatrième baisse 
consécutive. Les pertes ont surtout eu lieu dans les produits du bois ainsi que dans les ordinateurs 
et les produits électriques et électroniques. 

Les expéditions ont diminué de 9,6 % en 2001. Il s'agit du plus grave recul provincial. Les 
expéditions de papier et de produits du bois ont affiché les plus lourdes pertes, qui sont 
attribuables en grande partie au différend commercial sur le bois d'oeuvre entre le Canada et les 
États-Unis. 

Les expéditions des fabricants continuent de régresser

Au quatrième trimestre, les ventes au détail ont enregistré une croissance de 1,9 %, qui est surtout 
le fait des ventes de meubles et de véhicules automobiles neufs. Pour l'ensemble de l'année, les 
ventes au détail ont progressé plus rapidement que le niveau national et se sont fixées à 5,9 %. 
Encore une fois, les ventes de véhicules neufs arrivent en tête grâce aux généreuses modalités de 
financement offertes par les fabricants.

Les mises en chantier et les ventes de logements existants se sont accrues au quatrième trimestre, 
le secteur du logement résidentiel profitant des faibles taux d'intérêt. En 2001, les reventes de 
logements ont grimpé de 28,2 %, de loin le taux le plus élevé au pays.

Le taux d'inflation est resté sous la moyenne nationale en 2001, et ce sont les composantes 
suivantes de l'IPC qui ont enregistré les plus fortes hausses : aliments, soins de santé et alcool. 

Les dépenses de consommation conservent leur vigueur et l'inflation reste 
sous la moyenne nationale

6

T3
2000

T4 T1
2001

T2 T3 T4
5

10

15

20
En milliers

10

14

18

22
En milliers

Mises en chantier (G) 

Ventes d'unités, SIA (D)

Livraisons des fabricants

Marché de l'habitation 

1999 2000 T2
2001

T3 T4 Jan.
2002

0

1

2

3

4
Variation en %, d'une année à l'autre C.-B. Canada



7

Prairies



Alberta

Marché du travail

La croissance de l'emploi s'est établie à 0,5 % au quatrième trimestre, soit plus rapidement que la 
moyenne nationale. Les industries de services, principalement le commerce, la santé et les services 
sociaux, sont intervenues pour la plus grande part des nouveaux emplois. Par contre, les industries 
de biens ont réduit leurs effectifs. 

En glissement annuel, l'emploi s'est amélioré de 2,8 % en 2001. Il s'agit d'une hausse de 2,2 % par 
rapport à l'année précédente et d'un taux deux fois supérieur à la moyenne nationale. Les gains ont 
été concentrés dans les industries de biens (+4,5 %), notamment l'industrie pétrolière et gazière. 

Depuis le début de l'année, on ne signale presque aucune création nette d'emplois, puisque les 11 
000 emplois perdus en février ont annulé les gains importants enregistrés en janvier. Néanmoins, 
l'emploi est supérieur de 0,5 % au niveau observé au quatrième trimestre de l'an dernier. 

La croissance des salaires et traitements s'est vivement accélérée au quatrième trimestre pour 
passer à 6,5 %, comparativement à 1,5 % au trimestre précédent. Les revenus ont augmenté 
sensiblement, soit de 8 %, en 2001, ce qui constitue une légère baisse par rapport à l'année 
précédente. Il s'agit tout de même du niveau le plus élevé de toutes les provinces. 
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Au quatrième trimestre, l'emploi progresse et termine l'année avec de très 
bons résultats  

Le taux de chômage est toujours le plus faible au pays
Au quatrième trimestre, le taux de chômage a gagné 0,6 point de pourcentage pour se fixer à 4,8 %, 
ce qui est bien inférieur à la moyenne nationale. Pour l'ensemble de 2001, grâce à un marché du 
travail vigoureux, le taux de chômage a été ramené à 4,6 %. En février, le taux de chômage de 
l'Alberta s'établissait à 5,1 %, soit le plus faible taux au pays. 

Croissance de l'emploi
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Croissance de l'emploi par industrie : 2001T4
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Alberta

Activité économique et prix

2000 2001 T1
2001

T2 T3 T4

0

4

8

12

16

20

-4

-8

Variation en % par rapport à la
période précédente Alb. Canada

Ventes au détail

2000 2001 T1
2001

T2 T3 T4

0

3

6

9

Variation en % par rapport à la
période précédente Alb. Canada

Marché de l'habitation Taux d'inflation selon l'IPC

9

Les dépenses de consommation restent vigoureuses

Les dépenses de consommation ont augmenté au quatrième trimestre, sous l'impulsion des fortes 
hausses de revenus et de la faible inflation. Les ventes au détail ont avancé de 2,3 %, après avoir 
progressé de 0,3 % au trimestre précédent. Les mises en chantier ont poursuivi leur trajectoire 
ascendante, et les ventes de logements existants ont augmenté pour un septième trimestre de 
suite.

D'une année à l'autre, la demande de logements neufs s'est raffermie en 2001, grâce à la vive 
croissance de l'emploi, au glissement des taux hypothécaires et à l'importante immigration des 
autres provinces. Ainsi, les mises en chantier et les ventes de logements existants se sont accrues 
de 10,2 % et de 13,1 %, respectivement, en 2001. Les ventes au détail ont enregistré une 
croissance vigoureuse, soit de 9,2 % en 2001, par rapport à 8,1 % l'année dernière. Il s'agit des 
meilleurs résultats au Canada.
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Les expéditions des fabricants se replient de nouveau

Au quatrième trimestre, les expéditions des fabricants ont reculé pour un troisième trimestre de 
suite et, cette fois, la diminution est de 8,1 %. Les reculs ont été les plus marqués dans les 
industries du pétrole et du charbon ainsi que celles des ordinateurs et des produits électroniques. 
En 2001, les expéditions n'ont affiché aucune croissance, à cause surtout de la chute des prix de 
l'énergie et du relâchement de l'économie américaine.
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Saskatchewan

Marché du travail

L'emploi total a perdu 1,1 % au quatrième trimestre, soit la plus forte diminution de toutes les 
provinces. Les pertes ont été, en grande partie, observées dans le secteur primaire, l'industrie de 
l'agriculture et les autres industries primaires perdant 3 400 et 1800 emplois, respectivement. 
Depuis le début de l'année, la situation s'est améliorée, l'emploi augmentant de 1,4 % durant les 
deux premiers mois. 

En glissement annuel, l'emploi a reculé de 2,6 % en 2001, la plupart des pertes étant recensées 
dans le secteur primaire. L'industrie de l'agriculture, dont l'emploi régresse généralement depuis le 
début de 2000, a perdu un tiers de ses emplois au cours des deux dernières années, car la 
production a subi les effets néfastes des graves sécheresses qui ont frappé les Prairies. 

Malgré une diminution des revenus dans le secteur des ressources naturelles, les salaires et 
traitements ont gagné dans l'ensemble 8,9 % (taux annuel) au quatrième trimestre, grâce à 
l'avance importante effectuée par les industries de services. En 2001, les revenus ont progressé 
plus lentement, étant donné que les pertes subies par les industries de l'agriculture, de la 
foresterie, de la pêche et de la chasse ont freiné la croissance dans la plupart des secteurs. 
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L'emploi régresse au quatrième trimestre, mais se ressaisit au début de 2002

La croissance du taux de chômage est modérée
Le taux de chômage s'est accru de 0,3 point de pourcentage par rapport au troisième trimestre, 
pour se fixer à 6,0 %. 

Toutefois, grâce à une forte création d'emplois, le taux de chômage s'est replié pour s'établir à 5,8 
% en février. Le taux de chômage est aujourd'hui 2,1 points de pourcentage au-dessous de la 
moyenne nationale. 

*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux
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Saskatchewan

Activité économique et prix

Les expéditions des fabricants ont fléchi encore durant les derniers mois de l'année, même si le 
repli est moins prononcé que lors des trimestres précédents. Les reculs ont été notés pour la 
plupart dans l'industrie des produits électriques, qui a subi sa quatrième baisse trimestrielle de suite, 
ainsi que dans l'industrie de l'impression.  Une intensification de l'activité dans les industries de 
produits chimiques et de machines est venue atténuer ces pertes.  

L'activité industrielle a diminué de 4,7 % en 2001, soit un taux comparable à la moyenne nationale. 
La baisse annuelle est, en grande partie, imputable à l'industrie des produits électriques, qui a subi 
une grave baisse (43,7 %) en 2001, après avoir gagné 54,0 % l'année précédente. Dans l'ensemble 
six des 15 principaux groupes ont enregistré des pertes.
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L'activité industrielle continue de suivre la tendance nationale

Au quatrième trimestre, les dépenses des ménages se sont accrues, sous l'effet de l'accroissement 
des gains et de l'inflation maîtrisée. Le commerce de détail a enregistré un bond de 3,2 % au 
quatrième trimestre. Les dépenses ont augmenté dans tous les grands groupes, les ventes 
d'automobiles dépassant toutes les autres. Le marché du logement a conservé, lui aussi, sa 
vigueur, les mises en chantier et les ventes de logements existants étant à la hausse au cours des 
derniers mois de l'année. Cette tendance se poursuit encore cette année. 

À l'image revenu du travail, les ventes au détail ont ralenti la cadence et ont affiché un taux de 
croissance de 3,0 % en 2001, soit 1,6 point de pourcentage sous la moyenne nationale. 

L'inflation a été ramenée à 2,1 % au quatrième trimestre, ce qui signifie que le taux d'inflation annuel 
pour 2001 s'est établi à 3,1 %. 

Les dépenses de consommation se raffermissent et l'inflation décélère
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Manitoba

Marché du travail

2000 2001 T1
2001

T2 T3 T4 T1*
2002

0

2

Man. Canada

1,0

0,0

3,7
1,1

1,6

4,3

-3,4

-8,6

0,7
1,3

5,5

2,4

BIENS

Primaire

Construction
Fabrication

SERVICES

Commerce

Transport

FAI*

Serv. aux entr.
ESS**

Autres serv.

Adm. publiques

Variation en % par rapport à la période précédente

2000 2001 T4 T1
2001

T2 T3 T4

0

2

4

6

8

10

-2

-4

Variation en % par rapport à la
période précédente (taux annuel) Man. Canada

12

*Finance, assurances et immobilier           **Education, santé et services sociaux

Taux de chômage Salaires et traitements

Croissance de l'emploi Croissance de l'emploi par industrie : 2001T4

T3
1999

T4 T1
2000

T2 T3 T4 T1
2001

T2 T3 T4 T1*
2002

4

6

8

10
%

Man. Canada

Le taux de chômage n'a cessé de décroître tout au long du quatrième trimestre pour s'établir en moyenne à 
4,7 %, soit un taux identique à celui de l'Alberta et le plus faible au Canada. Cette situation est attribuable au 
fait que la création d'emplois soutenue a largement dépassé l'expansion de la population active.

Toutefois, durant les deux premiers mois de 2002, le taux de chômage s'est hissé au-dessus de la barre des 
5 % en raison de la croissance encore plus forte du taux de participation.

Le Manitoba arrive premier au pays au chapitre de la croissance de l'emploi 
au quatrième trimestre

L'emploi s'est fortement redressé au quatrième trimestre, étant donné que les graves pertes de l'industrie des 
FASI ont été annulées par les gains importants réalisés dans les ventes au détail et de gros ainsi que dans 
les autres services, notamment ceux qui sont liés à l'information et à l'accueil. Ces industries ont aussi été les 
moteurs de la croissance de l'emploi en 2001, ce qui contraste avec 2000, où le secteur manufacturier ainsi 
que les services d'enseignement et de santé étaient ceux qui avaient enregistré les plus fortes hausses de 
l'emploi. Toutefois, on a dénombré presque 6 000 emplois de moins en février, la plupart dans la construction, 
après une hausse de 12 000 emplois d'août à janvier. 

Sous l'impulsion de cette importante création d'emplois, les salaires et traitements ont augmenté de 6,4 % 
(taux annuel) au quatrième trimestre, ce qui porte à 2,8 % le taux de croissance pour 2001. 

De plus, les recettes monétaires agricoles, qui ont augmenté dans toutes les provinces en 2001, se sont 
accrues encore davantage au Manitoba (+17,2 %). Cette performance est attribuable à la progression 
soutenue des recettes liées au bétail et au redressement marqué des recettes liées aux récoltes après trois 
années consécutives marquées par des reculs. Le Manitoba rend compte d'un dixième du total des recettes 
monétaires agricoles en 2001.   

Le taux de chômage diminue et devient le plus faible au Canada

Variation en % par rapport à la
période précédente

* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.

* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.
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Les expéditions des fabricants du Manitoba ont diminué durant tous les trimestres de 2001, même si 
cette diminution a été inférieure à la moyenne nationale. Comparativement à 2000, les expéditions 
ont progressé de 1,0 %, alors qu'elles ont été inférieures de 5,0 % au taux national. Cette situation 
témoigne de la vigueur soutenue des expéditions de biens non durables, surtout les produits 
chimiques.

Par rapport au trimestre précédent, le plus faible repli enregistré au quatrième trimestre est 
attribuable à la hausse des expéditions de produits alimentaires, qui est intervenue pour un quart 
des expéditions totales, et à la plus faible baisse des expéditions de bois. 

La faiblesse de la demande freine l'activité manufacturière 

Les dépenses de consommation continuent de soutenir l'économie
Les ventes au détail se sont accrues de 5,8 % en 2001, surtout grâce aux ventes de véhicules 
automobiles. Les ventes de produits alimentaires ont également été importantes. Au quatrième 
trimestre, le gain de 2,0 % a surtout été le fait, encore une fois, des ventes d'automobiles et de 
meubles. 

Le marché du logement a été marqué par une activité intense en 2001. Les mises en chantier ont 
avancé de 14,7 %, soit un taux plus de deux fois supérieur à celui du Canada, et les ventes de 
logements existants ont augmenté de 7,8 %. Cependant, les prix des logements à Winnipeg ont 
progressé dans une moins grande mesure que l'année précédente. 

La baisse de l'inflation selon l'IPC a suivi la moyenne nationale durant 2001, ce qui s'explique par la 
diminution des prix de l'énergie par rapport au sommet atteint en mai dernier. 
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Ontario



Ontario

Marché du travail

La situation de l'emploi n'a pratiquement pas changé au quatrième trimestre puisque les gains 
remportés par les industries de services ont presque tous été annulés par les pertes affichées dans 
les industries de biens, surtout les industries de fabrication. Ces dernières, durement touchées par 
l'atonie des économies américaine et canadienne, ont réduit leurs effectifs d'environ 30 900 
personnes. Cela représente plus de 60 % des emplois perdus dans ce secteur au Canada, d'un 
trimestre à l'autre. 

Toutefois, la création d'emplois a repris en janvier et février et l'emploi a progressé de 0,4 %. 

En 2001, la création d'emplois, qui s'est établie à 1,5 % par rapport à 3,2 % en 2000, a été 
supérieure de 0,4 point de pourcentage à la moyenne nationale. Les gains ont surtout été le fait des 
industries de services, notamment l'information, la culture et les loisirs, le commerce et la 
construction. Pour leur part, les industries de l'agriculture et de la fabrication ont subi les plus lourdes 
pertes. 

Au quatrième trimestre, les revenus ont augmenté modérément, après s'être accrus de 4,3 % en 
2001, à égalité avec la moyenne nationale.
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La situation de l'emploi s'améliore

Le taux de chômage se stabilise 
À cause de la faible création d'emplois et de l'augmentation encore plus grande de la population 
active, le taux de chômage a emprunté une trajectoire ascendante à la fin de 2001.

Les nouveaux emplois ont permis au taux de chômage de passer de 7,4 % en janvier à 6,9 % en 
février. 

*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux
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* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.

* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.



Ontario

Activité économique et prix

L'activité industrielle a ralenti pour un deuxième trimestre de suite, les expéditions de biens durables 
et non durables ayant diminué. Les industries du transport, des ordinateurs, des produits 
électroniques ainsi que des produits du pétrole et du charbon ont enregistré les plus graves reculs, à 
cause de la baisse des exportations.

Les expéditions des industries de biens durables, surtout celles du transport, des ordinateurs, des 
produits électroniques et des machines ont chuté en 2001. Les expéditions du secteur manufacturier 
ont, par conséquent, reculé de 6,0 %, annulant la plupart des gains enregistrés en 2000. 
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Le déclin des expéditions des fabricants s'atténue au quatrième trimestre

Le regain de confiance des consommateurs fait monter les dépenses  

Ventes au détail 

Taux d'inflation selon l'IPC

Livraisons des fabricants

Marché de l'habitation 

Au quatrième trimestre, les ventes au détail ont augmenté de 2,6 %, soit la plus forte hausse 
trimestrielle depuis le milieu de 1999. Grâce aux faibles taux d'intérêt et aux escomptes accordées, 
les ventes d'automobiles et de meubles ont profité des plus importantes augmentations, bien que les 
dépenses aient été plus fortes dans toutes les grandes catégories. Les mises en chantier ont été 
plus nombreuses, et les ventes de logements existants ont gagné 12,4 % pour atteindre leur niveau 
trimestriel le plus élevé selon les données connues, qui remontent à 1988. 

En 2001, les ventes au détail ont avancé de 3,0 % en 2001, par rapport à 7,3 % un an auparavant. 
La croissance des dépenses relatives aux articles à prix unitaires élevés, source de l'élan observé 
en 2000, a considérablement ralenti. 

L'inflation a une fois de plus reculé au quatrième trimestre pour s'établir à 1,6 %, ce qui porte à un 
peu plus de 3,0 % le taux d'inflation annuel pour 2001. 
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Québec
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*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux
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Une hausse faible mais constante de l'emploi a été observée dans la plupart des trimestres de 2001 
au Québec, ce qui s'est traduit par une augmentation annuelle de 1,1 %, soit à peu près la même 
chose que la moyenne nationale. L'avance est, en grande partie, attribuable au secteur des services 
et à la forte demande de services d'information et d'accueil, mais l'emploi a aussi progressé dans le 
secteur manufacturier malgré un déclin important au quatrième trimestre. Toutefois, durant les deux 
premiers mois de 2002, 22 300 emplois manufacturiers ont été créés, ce qui a produit une hausse 
générale de l'emploi. 

Grâce à une création d'emplois soutenue et à une progression des gains hebdomadaires moyens au 
deuxième semestre de l'année, les salaires et traitements ont augmenté de 3,6 % en 2001.

L'emploi continue son ascension

Mais l'augmentation de la population active fait monter le taux de chômage

Un taux de participation stable, jumelé à une croissance modérée de l'emploi, a permis de garder le 
taux de chômage autour de 8,6 % aux trois premiers trimestres de 2001. Cependant, l'accroissement 
de la population active, observée ces derniers mois, a fait passer à 9,3 % le taux de chômage en 
février.

* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.

* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.
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Ventes au détail 

Taux d'inflation selon l'IPC

Livraisons des fabricants

Marché de l'habitation 

Les expéditions des fabricants ont reculé de 5,0 % en 2001, après avoir fait un bond de 13,4 % l'année 
précédente. Les expéditions d'ordinateurs, de produits électroniques, de produits du pétrole et de produits en 
caoutchouc  ont chuté en 2001, ce qui a annulé les hausses exceptionnelles enregistrées l'année précédente. 
Alors que ces deux industries sont intervenues dans la baisse de 3,6 % enregistrée au quatrième trimestre, la 
principale industrie responsable de la baisse est celle du transport. 

Les expéditions des fabricants se replient encore une fois

Dans les secteurs du commerce de détail et du logement, l'activité reste 
vigoureuse

La croissance des ventes au détail s'est maintenue à 4,5 % en 2001, soit le même taux que l'année 
précédente. L'industrie de l'automobile est certainement la plus grande responsable de cette progression, 
mais les détaillants d'aliments, de meubles et de marchandises diverses se sont également bien tirés d'affaire. 
Au quatrième trimestre, les ventes de meubles et de marchandises diverses ont conservé leur vigueur, malgré 
l'adoucissement de la confiance des consommateurs.

Le marché du logement a été exceptionnellement actif en 2001, les mises en chantier et les ventes de 
logements existants ayant progressé de plus de 10 % par rapport à l'année précédente. Ainsi, les prix des 
maisons à Montréal ont augmenté de 5,0 %, ce qui constitue la plus forte hausse observée dans les grandes 
régions métropolitaines.

L'inflation selon l'IPC s'est établie en moyenne à 2,4 % en 2001, soit juste en dessous du taux national  
(2,5 %). Au quatrième trimestre, le taux d'inflation était supérieur à la moyenne nationale, en raison 
notamment de la nouvelle hausse de la taxe provinciale sur les cigarettes, imposée également à Terre-Neuve 
et au Manitoba, qui est venue s'ajouter à la majoration de la taxe fédérale durant le même mois. 
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Nouveau-Brunswick
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L'emploi se redresse au quatrième trimestre

Le taux de chômage est passé de 11,4 % à 11,1 % au quatrième trimestre, soit légèrement en-dessous du 
taux moyen de 2001, qui s'est fixé à 11,3 %. 

Le taux de chômage est resté stable au début de 2002, s'établissant à 11,2 % en février. 

Le taux de chômage est relativement stable, mais bien au-dessus de la 
moyenne nationale

L'emploi a augmenté de 1,2 % au quatrième trimestre, ce qui a permis d'effacer presque toutes les pertes 
subies aux trois trimestres précédents. Même si presque tous les secteurs ont contribué à cette relance, les 
gains ont été plus importants dans les services aux entreprises, le transport, les FASI et les services 
d'enseignement. Selon des estimations partielles, l'emploi devrait continuer de croître à peu près au même 
rythme au premier trimestre de 2002. 

À l'image de la vigoureuse croissance de l'emploi, les salaires et traitements ont fait un bond de 16,3 % (taux 
annuel) au quatrième trimestre, ce qui porte à 4,2 % le taux de croissance pour 2001, soit une progression 
semblable à la moyenne nationale.

Malgré un redressement marqué au quatrième trimestre, l'emploi n'a pas avancé en 2001, ce qui fait que le 
Nouveau-Brunswick arrive au dernier rang des provinces atlantiques au chapitre de la croissance de l'emploi. 
Une réduction de 5,2 % des effectifs du secteur manufacturier a annulé une grande part des gains enregistrés 
par le secteur des services. 

*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux

Taux de chômage Salaires et traitements
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Les expéditions de la province, qui ont chuté au quatrième trimestre, sont 
tout de même supérieures à celles du Canada en 2001

Les dépenses de consommation augmentent, la faible inflation aidant

Les expéditions des fabricants ont perdu 10,4 % au quatrième trimestre, les baisses les plus importantes étant 
recensées dans les biens non durables. Malgré les replis observés aux deux derniers trimestres de l'année, le 
niveau moyen des expéditions en 2001 reste supérieur de 7,3 % à celui de 2000. Cette bonne performance 
s'explique, en partie, par le fait que les biens durables, ceux qui sont les plus sensibles à la demande 
américaine, ne représentent que 25 % des expéditions de la province, comparativement à 57 % pour le 
Canada en moyenne. 

Au quatrième trimestre, les ventes au détail se sont accrues de 4,0 %, alimentées par les ventes importantes 
de produits automobiles et de meubles. Le taux de croissance des ventes au détail s'établit donc pour 2001 à 
2,5 %. Ce taux est tout de même inférieur de 2,1 points de pourcentage à la moyenne nationale, et est le plus 
faible taux de croissance à l'échelle provinciale. 

Dans le secteur du logement, l'activité s'est intensifiée, les mises en chantier et les ventes de logements 
existants atteignant les niveaux les plus élevés enregistrés pendant la période de 1995 à 2001.

Au quatrième trimestre, l'inflation a poursuivi sa descente, les importantes réductions de coûts du transport 
annulant les majorations de prix de l'alcool, des produits ménagers et des produits alimentaires. En 2001, 
l'inflation s'est fixée à 1,7 %, soit 0,8 point de pourcentage sous la moyenne nationale. 

Ventes au détail 

Taux d'inflation selon l'IPC

Livraisons des fabricants

Marché de l'habitation 
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Le taux de chômage s'accroît

La situation de l'emploi s'adoucit

La baisse de l'emploi a fait croître, tout au long des derniers mois,  le taux de chômage qui s'est fixé 
à 10,3 % en février, comparativement à 9,2 % en novembre.

En février, on a recensé 9 000 emplois de moins, ce qui porte à 7 000 le nombre d'emplois perdus 
depuis novembre dernier et annule, somme toute, les augmentations enregistrées à l'été. 

Le niveau moyen de l'emploi en 2001 était supérieur de 0,9 % à celui de l'année précédente, grâce 
aux emplois créés dans le secteur des services, surtout les services aux entreprises, l'information et 
la culture, ainsi que l'hébergement et l'alimentation.

La forte augmentation des salaires et traitements enregistrée au quatrième trimestre, soit 14 % (taux 
annuel) a porté à 3,8 % le taux de croissance pour 2001, ce qui est juste en-dessous du taux 
national. 

*Finance, assurances et immobilier          **Education, santé et services sociaux

Taux de chômage Salaires et traitements
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* Comprend les données de janvier et fèvrier seulument.
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L'activité industrielle recule encore

Les dépenses de consommation augmentent alors que l'inflation fléchit 
considérablement 

Au quatrième trimestre, les expéditions des fabricants ont diminué de 4,0 %,  soit une deuxième 
baisse trimestrielle de suite. Les plus faibles expéditions de matériel de transport ainsi que de 
produits en papier, en plastique et en caoutchouc expliquent cette récente baisse de régime. 
Malgré le relâchement noté vers la fin de l'année, les expéditions totales ont augmenté de 1,0 % 
en 2001, après avoir progressé de plus de 8 % en 2000. 

Les ventes au détail se sont accrues de 2,2 % au quatrième trimestre, grâce à la vigueur des 
ventes de meubles, de vêtements et de produits généraux. Ainsi, le taux de croissance des 
ventes au détail pour 2001 s'est établi à 3,1 %, soit 1,5 point de pourcentage sous la moyenne 
nationale. 

Les mises en chantier comme les ventes de logements existants ont progressé au quatrième 
trimestre. Pour 2001, toutefois, les mises en chantier sont inférieures de 12 % à ce qu'elles 
étaient en 2000, alors que les ventes de logements existants affichent une hausse de 10 %. 

Au quatrième trimestre, l'inflation a chuté, compte tenu des réductions des coûts du transport et 
du logement, qui ont permis d'annuler largement les majorations de prix de l'alcool et des produits 
alimentaires. Pour 2001, le taux d'inflation annuel s'est fixé à 1,9 %, soit 0,6 point de pourcentage 
sous la moyenne nationale.
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L'emploi s'améliore au quatrième trimestre, mais faiblit au début de 2002

Les fortes augmentations de la population active alimentent le taux de 
chômage 

Le nombre d'emplois a augmenté de 0,7 % au quatrième trimestre, après avoir gagné 0,4 % au 
trimestre précédent. L'avance est surtout attribuable au secteur des biens, où les gains importants 
affichés par l'industrie de la construction et les industries primaires ont annulé l'important recul noté 
dans le secteur manufacturier. Le secteur des services a aussi contribué à l'avance du quatrième 
trimestre, grâce notamment à la hausse importante observée dans les services de FASI.  

L'emploi s'est adouci ces derniers mois (reculant sensiblement en décembre et janvier et 
récupérant une partie du terrain perdu en février), à cause des pertes d'emplois recensées dans le 
secteur des biens, surtout les industries primaires et manufacturières.

Les salaires et traitements ont grimpé de 23,5 % au quatrième trimestre, ce qui porte à 4,2 % le 
taux de croissance pour 2001, à égalité avec la moyenne nationale. 

Malgré la croissance de l'emploi, la hausse de la population active a poussé le taux de chômage 
jusqu'à 12,3 % au quatrième trimestre, soit 4,7 points de pourcentage au-dessus de la moyenne 
nationale.

D'autres hausses de la population active ont fait passer à 14,3 % le taux de chômage en février, 
soit le taux le plus élevé depuis le milieu de l'année 1999. 

*Finance, assurances et immobilier           **Educaion, santé et services sociaux
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L'activité industrielle ne change pas

Les dépenses de consommation reprennent et l'inflation modère son allure 

Les expéditions des fabricants n'ont pas changé au quatrième trimestre, ce qui est mieux que la 
moyenne nationale qui, elle, a diminué pour un deuxième trimestre de suite. La hausse des 
expéditions de produits minéraux non métalliques et de produits de métal de première fabrication a 
annulé la baisse des expéditions de machines et de produits alimentaires.

En 2001, les expéditions des fabricants se sont accrues de 2,1 % par opposition à la moyenne 
nationale, qui a connu un recul marqué de 4,9 %.  

Le niveau d'activité du commerce de détail a progressé de 1,5 % au quatrième trimestre, alors qu'il 
n'avait pas évolué au trimestre précédent. Cette hausse ainsi que le taux de croissance pour 2001 
sont quelque peu inférieurs au niveau national. 

Au quatrième trimestre, le marché du logement s'est considérablement ressaisi, les mises en 
chantier et les ventes de logements existants connaissant des hausses majeures. 

Le taux d'inflation a modéré au quatrième trimestre pour s'établir à 1,0 %, soit juste sous la 
moyenne nationale pour un troisième trimestre de suite. Le repli est attribuable aux diminutions de 
coûts du transport et du logement. 

Ventes au détail 
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La conjoncture de l'emploi se détériore

Le taux de chômage augmente  

L'emploi s'est redressé de 0,5 % au quatrième trimestre, après avoir perdu 1,2 % au trimestre 
précédent. Les gains sont entièrement attribuables aux industries de services qui ont progressé de 
1,2 %, grâce aux importantes hausses enregistrées dans l'enseignement, le commerce et 
l'hébergement. Toutefois, l'emploi s'est replié en janvier et février, annulant presque tous les gains 
affichés le mois précédent.

Pour l'ensemble de 2001, le marché de l'emploi s'est considérablement amélioré. Ainsi, l'emploi a 
avancé de 3,3 %, soit plus du double de la moyenne nationale. Il s'agit du taux le plus élevé à 
l'échelle provinciale. Même si les industries de biens et de services ont contribué à la croissance 
de l'emploi, le secteur des services (surtout la gestion et l'administration) ont joué un rôle encore 
plus grand.

Les salaires et traitements ont augmenté de 9,8 % (taux annuel) au quatrième trimestre. 
Néanmoins, la croissance des revenus a ralenti pour passer à 3,4 % en 2001, soit 4,1 points de 
pourcentage de moins qu'en 2000 et légèrement en-dessous de la moyenne canadienne. 

Sous l'impulsion de la hausse du taux de participation, le taux de chômage a gagné 0,7 % point de 
pourcentage pour se fixer à 16,4 % au quatrième trimestre. En février 2002, le taux de chômage a 
continué sa progression et s'est établi à 17,8 %, soit le taux mensuel le plus élevé depuis février 
2000. Pour l'ensemble de 2001, le taux de chômage s'est fixé à 16,1 %, soit le plus faible depuis 
1989, mais toujours le plus élevé de toutes les provinces. 

*Finance, assurances et immobilier           **Education, santé et services sociaux
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L'activité industrielle régresse considérablement

Les dépenses de consommation augmentent en 2001 soutenues par la solide 
confiance des consommateurs  

Les expéditions des fabricants ont dégringolé de 9,1 % au quatrième trimestre, après deux trimestres de 
solide croissance. Les baisses ont été observées dans les biens durables et non durables, notamment les 
aliments, le bois, les produits de fabrication métalliques et les machines. Un certain nombre de facteurs, 
tels que le relâchement de la demande internationale, les droits compensateurs de 12,6 % imposés par les 
États-Unis sur le bois d'oeuvre canadien, la baisse des prix des produits de base et la production pétrolière 
plus faible que prévu ont entraîné les expéditions à la baisse. Pour l'ensemble de 2001, les expéditions ont 
reculé de 1,2 % par rapport à l'année précédente. 

Les ventes au détail n'ont pratiquement pas changé au quatrième trimestre, ne progressant que de 0,1 % 
après avoir connu une vive croissance aux premiers trimestres de 2001. Les hausses observées dans les 
ventes de vêtements, de médicaments, de meubles et de marchandises diverses ont été largement 
compensées par les diminutions notées dans les ventes d'aliments et d'automobiles. La vigueur de la 
demande de logements s'est maintenue au quatrième trimestre, les mises en chantier et les ventes de 
logements existants poursuivant leur trajectoire ascendante. 

En 2001, les réductions d'impôt, la forte croissance de l'emploi et la solide confiance des consommateurs 
ont alimenté les ventes au détail qui se sont accrues de 8,3 % pour l'ensemble de l'année. De plus, les 
mises en chantier et les ventes de logements existants ont avancé de 6,6 % et de 8,3 %, respectivement, 
en 2001.

L'inflation selon l'IPC a considérablement ralenti tout au long de 2001, passant de 2 % au deuxième 
trimestre à une croissance nulle en janvier.

Ventes au détail 
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 Territoires

Mise en garde
Les données relatives aux territoires sont moins fiables que celles liées 
aux provinces, en raison de la petite taille des échantillons. Elles sont 
donc susceptibles de faire l'objet d'importantes révisions.
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Dans les Territoires du Nord-Ouest, l'emploi s'est amélioré au quatrième trimestre de 2001 après avoir subi 
deux baisses trimestrielles consécutives, ce qui porte à 1,0 % le taux de croissance annuel. L'augmentation 
importante de l'emploi, observée dans les soins de santé et l'assistance sociale ainsi que la construction 
durant l'année, a plus que compensé la mollesse de l'emploi notée dans le commerce ainsi que le transport et 
l'entreposage. 

Le bond de l'emploi (18,4 %) au Nunavut en 2001 est attribuable à l'expansion soutenue des secteurs des 
administrations publiques et de la santé et de l'assistance sociale. 

Au Yukon, l'emploi a progressé de 3,4 % au quatrième trimestre. Les gains ont surtout été le fait du secteur 
des services, notamment les administrations publiques ainsi que l'hébergement et les aliments. Pour 
l'ensemble de l'année, l'emploi s'est accru de 1,1 % au Yukon, grâce à ces mêmes secteurs et à l'industrie de 
la construction. 

Au quatrième trimestre, les expéditions des fabricants ont diminué de plus de 30 % dans les Territoires du 
Nord-Ouest et au Yukon, ce qui a annulé tous les gains enregistrés au trimestre précédent. En 2001, les 
expéditions ont fait un bond de 44,0 % dans les Territoires du Nord-Ouest, tandis qu'elles ont diminué de 24,1 
% au Yukon.

Les ventes au détail se sont accrues dans tous les territoires au quatrième trimestre, le Yukon arrivant en tête 
avec un taux de croissance de 13,0 %. Pour l'ensemble de l'année, les ventes au détail ont progressé dans 
tous les territoires.  

Les taux d'inflation selon l'IPC sont de moins en moins importants, par exemple au Yukon, l'inflation s'est 
établie à 0,7 % et dans les Territoires du Nord-Ouest, à 1,3 % au quatrième trimestre. En 2001, ils sont restés 
sous la moyenne nationale. 

L'emploi monte en flèche au Nunavut et les dépenses de consommation 
restent vigoureuses dans tous les territoires en 2001
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Nota

Le présent document donne un aperçu des perspectives économiques des 
provinces. Il est fondé sur une enquête menée auprès de certains prévisionnistes 
du secteur privé, notamment de la Banque de Montréal, de BMO Nesbitt Burns 
Economics, de la CIBC, de Desjardins, de la Banque nationale, de la Banque Royale, 
du Groupe de la Banque Scotia, de DRI-WEFA, de la Banque TD et du Conference 
Board du Canada. 

Les prévisions utilisées pour la rédaction du rapport sont celles qui existaient        
le 25 janvier 2002. L'enquête a été menée par Stéphane Crépeau de la Direction de 
l'analyse micro-économique. Veuillez transmettre vos commentaires à Stéphane 
Crépeau par téléphone au (613) 941-0521 ou par courrier électronique à 
crepeau.stephane@ic.g.c.ca.
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En 2001, la croissance a ralenti dans toutes les provinces. La 
Saskatchewan et le Nouveau-Brunswick sont les seules 
provinces qui devraient enregistrer une croissance inférieure à 
1 %, tandis que l'Alberta et Terre-Neuve-et-Labrador devraient 
obtenir les meilleurs résultats sur le plan de la croissance du 
PIB réel. 

La faible demande de biens canadiens aux États-Unis, surtout 
les produits fabriqués, devrait continuer à freiner les 
exportations au début de 2002. Toutefois, la relance prévue de 
l'économie américaine, ainsi que les faibles taux d'intérêt et les 
importantes réductions d'impôt au Canada et aux États-Unis 
devraient stimuler sensiblement la croissance du PIB au 
deuxième semestre de l'année. 

On prévoit que Terre-Neuve-et-Labrador et l'Alberta connaîtront 
les taux de croissance du PIB réel les plus élevés en 2002, 
alors que le Nouveau-Brunswick, le Québec et l'Ontario 
arriveront aux derniers rangs, ces provinces étant gravement 
touchées par le fléchissement de la demande américaine, 
surtout dans le secteur manufacturier. 

L'économie est sur la voie de la 
relance...

Changements par rapport aux prévisions 
de juillet
Depuis juillet dernier, la croissance du PIB réel pour 2001 a été 
révisée à la baisse pour toutes les provinces, en raison de la 
conjoncture et des perspectives économiques plus sombres au 
Canada et aux États-Unis, situation qui a été aggravée par les 
attentats terroristes du 11 septembre. Toutefois, comme la 
récente tenue de l'économie est meilleure que prévu, le taux de 
croissance pour cette année devrait être révisé à la hausse. 
Néanmoins, la situation générale ne change pas, ce qui signifie 
que la reprise de l'économie n'est attendue que pour les 
derniers mois de l'année. 

Les mauvaises conditions météorologiques ont nui au secteur 
agricole et terni les perspectives de la Saskatchewan, tandis 
que la contraction de la demande américaine de biens fabriqués 
(surtout les produits électroniques, l 'équipement de 
télécommunication et les produits automobiles) a principalement 
touché les provinces du Centre. 

...mais une légère hausse des taux de 
chômage est prévue
À l'exception de la Saskatchewan et de la Colombie-Britannique, 
toutes les provinces devraient voir leur taux d'emploi augmenter 
en 2002, bien qu'à un rythme plus lent que celui enregistré en 
2001. 

Par rapport à 2001, les taux de chômage annuels devraient être 
plus élevés pour toutes les provinces en 2002. C'est l'Ontario 
qui remporte la palme avec une augmentation prévue de        
0,9 point de pourcentage. Le taux de chômage de 
Terre-Neuve-et-Labrador ne devrait augmenter que de 0,1 point 
de pourcentage. 

Toutefois, comparativement aux niveaux de décembre 2001, les 
taux de chômage devraient se stabiliser ou même décroître en 
2002 dans la plupart des provinces, l'amélioration de la 
conjoncture économique au deuxième semestre contribuant à 
rehausser les perspectives d'emploi dans la plupart des 
provinces.

Croissance du produit intérieur brut réel des provinces

Taux de chômage des provinces 

Croissance du PIB réel prévue pour 2001

* Données réelles (Source : Statistique Canada) 

* Source : Consensus Forecasts, A Digest of International Economic Forecasts
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L'expansion économique de Terre-Neuve-et-Labrador est alimentée par la 
production pétrolière
À Terre-Neuve-et-Labrador, la croissance devrait rester au-dessus de la moyenne nationale en 2001 et 2002. Des délais imprévus 
dans le lancement de la production de Terra Nova devraient limiter la croissance à 1,9 % pour 2001. Toutefois, on prévoit un bond de 
croissance dans le secteur de l'énergie en 2002, grâce à Terra Nova, qui sera en exploitation pour une première année complète, et à 
Hibernia, qui augmentera sa production. On prévoit que la vigueur de la croissance économique devrait soutenir le marché du travail, 
bien que dans une moins grande mesure qu'en 2001.

L'amélioration des exportations est principalement à l'origine de la reprise à 
l'Île-du-Prince-Édouard 
On évalue à 1,4 % la croissance du PIB réel en 2001 pour l'île-du-Prince-Édouard. L'interdiction imposée en 2001 sur les exportations 
de pommes de terre aux États-Unis, qui n'a été levée qu'en août, a considérablement nui à l'ensemble des exportations. Dans 
l'industrie touristique, l'incertitude créée par les événements du 11 septembre est toujours là, mais l'amélioration de la conjoncture 
économique et des exportations devrait mener à de meilleurs résultats au chapitre de la croissance en 2002. La modeste croissance 
de l'emploi prévue pour 2002 ne pourra vraisemblablement pas soutenir d'augmentation de la population active. On prévoit donc une 
hausse du taux de chômage, celui-ci passant à 12,5 % en 2002.

Le secteur de l'énergie devrait soutenir la croissance en Nouvelle-Écosse
Jumelé à la fin du projet de l'île de Sable, le ralentissement économique en Amérique du Nord devrait limiter à 1,5 % la croissance en 
Nouvelle-Écosse pour 2001. On prévoit, d'une part, que la situation sera encore difficile pour la plupart des secteurs de l'économie de 
la province au premier semestre de 2002 et, d'autre part, que l'augmentation des exportations de gaz naturel et l'amélioration des 
perspectives pour les produits fabriqués permettront à la croissance du PIB de se maintenir à 1,5 %. De plus, l'emploi devrait 
connaître une légère hausse en 2002, mais le taux de chômage moyen devrait augmenter et passer à 10 %.

La croissance du PIB réel devrait rester faible au Nouveau-Brunswick
Avec un taux de croissance prévu de 0,9 % pour 2001, le Nouveau-Brunswick devrait afficher la plus faible performance économique 
des provinces atlantiques. Ce ralentissement s'explique par la fin de certains grands travaux de construction des secteurs public et 
privé, l'assouplissement des exportations non énergétiques et l'affaiblissement général de la demande des États-Unis. Le PIB réel 
devrait croître de 1,1 % en 2002, et le taux de chômage devrait passer à 11,5 %.
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La faiblesse du secteur manufacturier freine la croissance au Québec...

Selon les prévisions, la croissance de l'économie du Québec ne s'établira qu'à 1,0 % en 2001, principalement à 
cause de la grave détérioration des exportations de marchandises destinées aux États-Unis (surtout les exportations 
de textiles, de vêtements, de produits forestiers, de produits électroniques et d'équipement de télécommunication) et 
du ralentissement général de l'économie en Amérique du Nord. Compte tenu des meilleures perspectives 
économiques aux États-Unis pour le deuxième semestre de 2002, la croissance du PIB réel au Québec devrait 
s'accélérer pour atteindre 1,2 % pour l'ensemble de 2002, grâce au redressement du secteur manufacturier et des 
exportations. Par contre, la fermeture de l'usine de montage d'automobiles de Sainte-Thérèse en septembre 2002 
devrait atténuer la remontée des exportations.

On s'attend à ce que le taux de chômage passe à 9,3 %, en moyenne, pour 2002, par rapport à 8,7 % en 2001, la 
population active progressant plus rapidement que l'emploi. Toutefois, ce taux moyen prévu pour 2002 reste inférieur 
au taux enregistré en décembre dernier, soit 9,7 %. À l'instar de la reprise économique, la croissance de l'emploi au 
Québec devrait être anémique pour la première partie de 2002 et faire une importante remontée par la suite.

...mais le ralentissement sera plus prononcé en Ontario

On estime que la croissance du PIB réel en Ontario est passée de 5,3 % en 2000 à 1,0 % en 2001. Il s'agit du plus 
grave recul au Canada. Le ralentissement aux États-Unis, aggravé par les événements du 11 septembre, a touché 
directement les exportations de marchandises de la province, surtout celles des secteurs de l'automobile et des 
télécommunications. La reprise en Ontario devrait se faire lentement en 2002, mais les politiques d'expansion 
budgétaire et monétaire adoptées aux États-Unis et au Canada pour stimuler l'économie devraient commencer à 
porter leurs fruits au cours de l'année. 

Les piètres perspectives d'emploi du secteur manufacturier ralentiront la croissance globale de l'emploi, de sorte que 
le taux de chômage devrait passer de 6,3 % en 2001 à 7,2 % en 2002. Toutefois, il ne s'agit que d'une hausse de   
0,3 point de pourcentage par rapport au taux observé en décembre 2001.
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Les provinces du Centre
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Le taux de chômage du Manitoba reste bien en-dessous de la moyenne nationale

L'Alberta devrait connaître une performance relativement bonne en 2001 et 2002

Le retour à la normale des conditions météorologiques devrait contribuer à la 
reprise économique en Saskatchewan en 2002

La performance économique de la Colombie-Britannique devrait s'améliorer en 2002

Au Manitoba, on estime à 1,5 % la croissance du PIB réel en 2001, l'affaiblissement de l'économie nord-américaine touchant surtout 
le secteur manufacturier qui, toutefois, s'en est mieux tiré que celui de la plupart des autres provinces puisque la hausse des 
expéditions de matériel de transport et de produits alimentaires a annulé la baisse des expéditions de machines électriques et non 
électriques. La croissance économique devrait rester la même en 2002, soit 1,5 %. À 5,4 %, le taux de chômage devrait être de 
beaucoup inférieur à la moyenne nationale et l'un des plus faibles taux au Canada.

La Saskatchewan devrait connaître le plus faible taux de croissance économique au Canada en 2001, soit 0,6 %. Ce ralentissement 
s'explique, en grande partie, par la sécheresse qui a durement touché le secteur agricole. La production de la province devrait 
s'améliorer tout au long de l'année, la production de pétrole brut conservant sa vigueur et les récoltes revenant à des niveaux 
normaux. On s'attend à ce que le taux de chômage augmente légèrement, soit de 0,3 point de pourcentage, pour s'établir en 
moyenne à 6,1 % en 2002.

On estime que la croissance économique en Alberta s'est élevée à 3,5 % en 2001, soit le taux le plus élevé au Canada. Cela 
s'explique principalement par la vigueur du secteur pétrolier et de la demande intérieure. En 2002, le PIB réel devrait fléchir, le 
secteur de l'énergie s'adaptant à un affaiblissement de la demande. On prévoit que la population active progressera plus rapidement 
que l'emploi en 2002, ce qui aura pour effet de faire passer à 5,1 % le taux de chômage. Il s'agit, néanmoins, du plus faible taux au 
pays. 

En 2001, la croissance du PIB réel en Colombie-Britannique devrait être légèrement inférieure à la moyenne nationale en raison 
surtout de la baisse de la demande américaine de produits forestiers (en grande partie liée au différend commercial sur le 
bois-d'oeuvre entre le Canada et les États-Unis). Une meilleure conjoncture de l'économie en 2002 et des réductions importantes de 
l'impôt provincial devraient permettre au taux de croissance de se maintenir au-dessus de 1 %. Le taux de chômage devrait s'établir 
en moyenne à 8,4 % pour l'ensemble de 2002, ce qui est inférieur à 9,7 %, enregistré en décembre dernier.
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Croissance du PIB réel 5,6 1,9 4,8
Croissance de l'emploi -0,1 3,3 1,2
Taux de chômage (niveau) 16,7 16,1 16,2

Croissance du PIB réel 3,0 1,4 1,6
Croissance de l'emploi 5,2 2,2 0,3
Taux de chômage (niveau) 12,0 11,9 12,5

Croissance du PIB réel 2,3 1,5 1,5
Croissance de l'emploi 2,7 0,9 0,6
Taux de chômage (niveau) 9,1 9,7 10,0

Croissance du PIB réel 1,8 0,9 1,1
Croissance de l'emploi 1,8 0,0 0,2
Taux de chômage (niveau) 10,0 11,2 11,5

Croissance du PIB réel 4,3 1,0 1,2
Croissance de l'emploi 2,4 1,1 0,1
Taux de chômage (niveau) 8,4 8,7 9,3

Croissance du PIB réel 5,3 1,0 1,2
Croissance de l'emploi 3,2 1,5 0,2
Taux de chômage (niveau) 5,7 6,3 7,2

Croissance du PIB réel 2,8 1,5 1,5
Croissance de l'emploi 2,2 0,6 0,4
Taux de chômage (niveau) 4,9 5,0 5,4

Croissance du PIB réel 3,2 0,6 1,5
Croissance de l'emploi 1,0 -2,6 -0,2
Taux de chômage (niveau) 5,2 5,8 6,1

Croissance du PIB réel 5,6 3,5 2,7
Croissance de l'emploi 2,2 2,8 1,3
Taux de chômage (niveau) 5,0 4,6 5,1

Croissance du PIB réel 3,9 1,1 1,2
Croissance de l'emploi 2,2 -0,3 -0,2
Taux de chômage (niveau) 7,2 7,7 8,4

Croissance du PIB réel *** 4,6 1,4 1,3
Croissance de l'emploi 2,6 1,1 0,1
Taux de chômage (niveau) 6,8 7,2 7,9

* Données réelles (Source : Statistique Canada)
** Données réelles pour la croissance de l'emploi et le taux de chômage (Source : Statistique Canada)
*** Source : Consensus Forecasts, A Digest of International Economic Forecasts for 2001 and 2002

2000 *         2001 **              2002
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Expéditions du sect. manuf. (M$) 37 757,3 34 115,2 8 383,2 8 014,3 N/A N/A

     Variation en % (1) 6,0 -9,6 -4,5 -4,4 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 35 820,6 37 916,6 9 503,3 9 679,8 N/A N/A

     Variation en % 6,3 5,9 0,7 1,9 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 14,4 17,2 16,4 17,7 20,9 17,5

Population active (en milliers) 2 099,7 2 103,5 2 099,6 2 106,8 2 128,9 2 113,9

     Variation en % 1,0 0,2 -0,3 0,3 0,4 -0,7

Nombre d'emplois (en milliers) 1 949,1 1 942,4 1 937,1 1 918,0 1 940,0 1 928,8

     Variation en % 2,2 -0,3 -1,1 -1,0 1,4 -0,6

Taux de chômage (%) 7,2 7,7 7,7 8,9 8,9 8,8

Taux d'activité (%) 64,9 64,1 63,9 63,9 64,4 63,9

Inflation mesurée par l'IPC 1,9 1,7 1,9 0,6 0,8 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 42 574,7 42 589,3 10 692,8 9 828,6 N/A N/A

     Variation en % (1) 18,2 0,0 -0,9 -8,1 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 31 712,2 34 639,7 8 684,2 8 883,4 N/A N/A

     Variation en % 8,1 9,2 0,3 2,3 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 26,3 29,2 27,9 32,2 33,1 32,5

Population active (en milliers) 1 671,4 1 710,7 1 706,8 1 724,7 1 737,7 1 732,4

     Variation en % 1,4 2,4 -0,2 1,0 0,3 -0,3

Nombre d'emplois (en milliers) 1 588,2 1 632,1 1 634,5 1 642,4 1 655,3 1 644,7

     Variation en % 2,2 2,8 0,2 0,5 0,7 -0,6

Taux de chômage (%) 5,0 4,6 4,2 4,8 4,7 5,1

Taux d'activité (%) 72,2 72,3 71,9 72,3 72,5 72,2

Inflation mesurée par l'IPC 3,5 2,3 2,8 -0,6 3,5 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 7 489,7 7 140,0 1 746,9 1 720,9 N/A N/A

     Variation en % (1) 13,9 -4,7 -2,3 -1,5 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 8 131,7 8 372,4 2 077,7 2 144,6 N/A N/A

     Variation en % 5,1 3,0 -0,2 3,2 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 2,5 2,4 2,6 3,0 2,8 2,8

Population active (en milliers) 511,7 501,5 500,6 497,1 500,3 505,3

     Variation en % 0,1 -2,0 -0,1 -0,7 0,6 1,0

Nombre d'emplois (en milliers) 485,0 472,4 472,3 467,0 470,4 476,2

     Variation en % 1,0 -2,6 0,3 -1,1 0,9 1,2

Taux de chômage (%) 5,2 5,8 5,7 6,0 6,0 5,8

Taux d'activité (%) 67,0 65,8 65,8 65,4 65,8 66,5

Inflation mesurée par l'IPC 2,6 3,1 3,6 2,1 2,2 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 11 338,7 11 454,6 2 826,4 2 792,8 N/A N/A

     Variation en % (1) 6,4 1,0 -2,8 -1,2 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 9 396,5 9 942,1 2 500,6 2 549,0 N/A N/A

     Variation en % 4,1 5,8 0,9 1,9 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 2,6 3,0 2,9 2,8 2,8 3,2

Population active (en milliers) 583,2 587,1 587,2 592,6 596,5 594,9

     Variation en % 1,5 0,7 0,5 0,9 0,6 -0,3
Nombre d'emplois (en milliers) 554,4 557,9 556,0 564,2 566,1 560,6

     Variation en % 2,2 0,6 0,3 1,5 0,1 -1,0

Taux de chômage (%) 4,9 5,0 5,3 4,8 5,1 5,8

Taux d'activité (%) 67,9 68,1 68,0 68,6 69,1 68,9

Inflation mesurée par l'IPC 2,5 2,6 3,0 1,1 1,3 N/A

1) Il s'agit des variations d'une période à l'autre, sauf pour l'inflation mesurée par l'IPC (variations d'une année à l'autre).

Principales données provinciales
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2000                 2001              2001-T3           2001-T4          Jan. 2002         Feb. 2002



Expéditions du sect. manuf. (M$) 286 726,1 269 393,5 66 657,0 64 719,7 N/A N/A

     Variation en % (1) 6,2 -6,0 -3,8 -2,9 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 106 426,4 109 658,9 27 163,9 27 873,3 N/A N/A

     Variation en % 7,3 3,0 -1,1 2,6 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 71,5 73,3 70,5 72,7 97,4 77,5

Population active (en milliers) 6 227,9 6 364,4 6 378,9 6 399,2 6 452,9 6 443,4

     Variation en % 2,6 2,2 0,4 0,3 0,6 -0,1

Nombre d'emplois (en milliers) 5 872,1 5 962,7 5 960,1 5 964,7 5 977,0 5 996,8

     Variation en % 3,2 1,5 -0,2 0,1 0,1 0,3

Taux de chômage (%) 5,7 6,3 6,6 6,8 7,4 6,9

Taux d'activité (%) 67,2 67,3 67,3 67,2 67,6 67,4

Inflation mesurée par l'IPC 2,9 3,1 3,2 1,6 1,2 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 127 532,3 121 254,2 30 206,0 29 120,2 N/A N/A

     Variation en % (1) 13,4 -4,9 -1,2 -3,6 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 63 480,9 66 310,5 16 422,2 16 790,8 N/A N/A

     Variation en % 4,4 4,5 -2,5 2,2 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 24,7 27,7 25,7 31,0 38,2 36,4

Population active (en milliers) 3 753,2 3 806,9 3 799,2 3 843,5 3 866,7 3 884,5

     Variation en % 1,4 1,4 0,0 1,2 0,1 0,5

Nombre d'emplois (en milliers) 3 437,7 3 474,5 3 479,1 3 493,4 3 513,0 3 522,8

     Variation en % 2,4 1,1 0,5 0,4 0,8 0,3

Taux de chômage (%) 8,4 8,7 8,4 9,1 9,1 9,3

Taux d'activité (%) 63,2 63,6 63,4 64,0 64,3 64,6

Inflation mesurée par l'IPC 2,4 2,4 2,3 1,3 1,4 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 11 414,4 12 249,1 3 146,1 2 819,6 N/A N/A

     Variation en % (1) 19,6 7,3 -3,7 -10,4 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 6 904,9 7 079,5 1 735,3 1 805,3 N/A N/A

     Variation en % 4,5 2,5 -2,1 4,0 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 3,1 3,5 3,4 4,5 1,9 2,4

Population active (en milliers) 371,7 376,7 375,7 378,9 383,7 384,9

     Variation en % 1,6 1,3 0,2 0,8 0,9 0,3

Nombre d'emplois (en milliers) 334,4 334,4 332,7 336,8 340,2 341,6

     Variation en % 1,8 0,0 -0,2 1,2 0,9 0,4

Taux de chômage (%) 10,0 11,2 11,4 11,1 11,3 11,2

Taux d'activité (%) 61,6 62,2 62,0 62,5 63,2 63,4

Inflation mesurée par l'IPC 3,3 1,7 1,5 0,4 1,1 N/A

Expéditions du sect. manuf. (M$) 8 488,0 8 571,1 2 143,3 2 058,4 N/A N/A

     Variation en % (1) 8,6 1,0 -2,8 -4,0 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 8 485,0 8 749,0 2 184,0 2 232,7 N/A N/A

     Variation en % 3,9 3,1 -0,4 2,2 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 4,4 4,1 4,1 4,5 5,7 4,2

Population active (en milliers) 461,6 468,9 470,4 474,7 472,1 471,2

     Variation en % 2,1 1,6 0,8 0,9 -0,7 -0,2
Nombre d'emplois (en milliers) 419,5 423,3 425,0 428,8 426,2 422,8

     Variation en % 2,7 0,9 1,3 0,9 -0,3 -0,8

Taux de chômage (%) 9,1 9,7 9,6 9,7 9,7 10,3

Taux d'activité (%) 61,7 62,4 62,6 63,1 62,6 62,5

Inflation mesurée par l'IPC 3,5 1,8 2,1 0,2 0,4 N/A

1) Il s'agit des variations d'une période à l'autre, sauf pour l'inflation mesurée par l'IPC (variations d'une année à l'autre).

Principales données provinciales
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2000                 2001             2001-T3          2001-T4            Jan. 2002        Feb. 2002



Expéditions du sect. manuf. 
(M$)

1 182,0 1 206,5 304,4 304,1 N/A N/A

     Variation en % (1) 6,6 2,1 0,6 -0,1 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 1 230,1 1 277,8 319,6 324,5 N/A N/A

     Variation en % 6,4 3,9 0,1 1,5 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 0,7 0,7 0,8 1,1 0,5 0,7

Population active (en milliers) 73,3 74,7 74,8 75,6 75,3 77,0

     Variation en % 2,4 1,9 0,5 1,2 -0,7 2,3
Nombre d'emplois (en 

milliers) 64,5 65,9 65,8 66,3 65,7 66,0

     Variation en % 5,2 2,2 0,4 0,7 -0,9 0,5

Taux de chômage (%) 12,0 11,9 11,9 12,3 12,7 14,3

Taux d'activité (%) 66,9 67,6 67,6 68,1 67,7 69,1

Inflation mesurée par l'IPC 4,1 2,6 2,4 1,0 -0,6 N/A

Expéditions du sect. manuf. 
(M$)

2 225,1 2 198,7 590,9 537,1 N/A N/A

     Variation en % (1) 10,1 -1,2 6,6 -9,1 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 4 522,4 4 896,4 1 255,9 1 256,9 N/A N/A

     Variation en % 7,1 8,3 3,1 0,1 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 1,5 1,8 2,0 2,1 1,9 2,7

Population active (en milliers) 245,6 251,9 251,0 254,2 257,0 257,5

     Variation en % -0,4 2,6 -1,6 1,3 -0,4 0,2
Nombre d'emplois (en 

milliers)
204,6 211,3 211,5 212,5 212,3 211,8

     Variation en % -0,1 3,3 -1,2 0,5 -0,9 -0,2

Taux de chômage (%) 16,7 16,1 15,7 16,4 17,4 17,8

Taux d'activité (%) 55,8 57,3 57,2 57,9 58,5 58,6

Inflation mesurée par l'IPC 3,0 1,1 1,1 -0,3 -0,2 N/A

Expéditions du sect. manuf. 
(M$)

536 776,9 510 225,3 126 713,1 121 926,9 N/A N/A

     Variation en % (1) 9,1 -4,9 -2,9 -3,8 N/A N/A

Commerce de détail (M$) 277 033,2 289 831,7 72 089,9 73 799,6 N/A N/A

     Variation en % 6,2 4,6 -0,8 2,4 N/A N/A

Mises en chantier (en milliers) 151,7 162,7 156,3 171,6 205,1 179,8

Population active (en milliers) 15 999,2 16 246,3 16 244,3 16 347,3 16 471,1 16 465,1

     Variation en % 1,8 1,5 0,1 0,6 0,4 0,0
Nombre d'emplois (en 

milliers) 14 909,7 15 076,8 15 074,2 15 094,2 15 166,1 15 172,0

     Variation en % 2,6 1,1 -0,1 0,1 0,5 0,0

Taux de chômage (%) 6,8 7,2 7,2 7,7 7,9 7,9

Taux d'activité (%) 65,9 66,0 65,9 66,1 66,4 66,4

Inflation mesurée par l'IPC 2,7 2,6 2,7 1,1 1,3 N/A

1) Il s'agit des variations d'une période à l'autre, sauf pour l'inflation mesurée par l'IPC (variations d'une année à l'autre).

Principales données provinciales
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2000                2001            2001-T3             2001-T4           Jan. 2002         Feb. 2002



C.-B. 105 513 107 760 110 784 114 601 116 502 119 821 124 464

     Variation en % 3,2 2,1 2,8 3,4 1,7 2,8 3,9
Alberta 94 506 97 321 99 676 107 170 111 983 114 104 120 466

     Variation en % 6,1 3,0 2,4 7,5 4,5 1,9 5,6
Saskatchewan 26 811 27 185 27 704 29 218 30 077 30 452 31 441

     Variation en % 4,3 1,4 1,9 5,5 2,9 1,2 3,2
Manitoba 27 631 27 785 28 609 29 810 31 089 31 937 32 842

     Variation en % 3,4 0,6 3,0 4,2 4,3 2,7 2,8
Ontario 327 438 339 498 343 114 359 953 377 397 405 234 426 625

     Variation en % 6,0 3,7 1,1 4,9 4,8 7,4 5,3
Québec 177 434 180 693 183 143 189 523 195 976 205 468 214 027

     Variation en % 4,0 1,8 1,4 3,5 3,4 4,8 4,2
Nouveau-Brunswick 16 068 16 533 16 745 16 888 17 483 18 283 18 606

     Variation en % 2,0 2,9 1,3 0,9 3,5 4,6 1,8
Nouvelle-Écosse 19 351 19 687 19 753 20 399 21 100 22 298 22 815

     Variation en % 0,4 1,7 0,3 3,3 3,4 5,7 2,3

Î.-P.-É. 2 586 2 728 2 817 2 808 2 964 3 078 3 170
     Variation en % 5,2 5,5 3,3 -0,3 5,6 3,8 3,0

Terre-Neuve 10 683 10 914 10 457 10 575 11 397 12 160 12 835
     Variation en % 4,8 2,2 -4,2 1,1 7,8 6,7 5,6

Yukon 930 1 081 1 182 1 109 1 069 1 071 1 079
     Variation en % -1,2 16,2 9,3 -6,2 -3,6 0,2 0,7

T.N.-O. (2) 2 525 2 523 2 588 2 694 2 759 2 941 3 162
     Variation en % 3,4 -0,1 2,6 4,1 2,4 6,6 7,5

Canada 811 943 834 189 846 928 885 021 920 075 967 155 1 011 858

     Variation en % 4,8 2,7 1,5 4,5 4,0 5,1 4,6

C.-B. 3 682 3 784 3 882 3 960 3 998 4 028 4 059
     Variation en % 3,1 2,8 2,6 2,0 1,0 0,8 0,8

Alberta 2 705 2 740 2 781 2 837 2 907 2 959 3 009
     Variation en % 1,3 1,3 1,5 2,0 2,5 1,8 1,7

Saskatchewan 1 010 1 014 1 019 1 022 1 025 1 026 1 022

     Variation en % 0,3 0,4 0,5 0,3 0,3 0,0 -0,3
Manitoba 1 124 1 130 1 134 1 137 1 138 1 143 1 146

     Variation en % 0,5 0,5 0,4 0,3 0,1 0,4 0,4
Ontario 10 827 10 964 11 101 11 248 11 385 11 517 11 685

     Variation en % 1,3 1,3 1,2 1,3 1,2 1,2 1,4
Québec 7 207 7 241 7 274 7 303 7 324 7 349 7 378

     Variation en % 0,6 0,5 0,5 0,4 0,3 0,4 0,4
Nouveau-Brunswick 751 752 753 754 753 754 755

     Variation en % 0,1 0,1 0,1 0,1 -0,1 0,1 0,1
Nouvelle-Écosse 926 928 931 935 936 939 941

     Variation en % 0,2 0,2 0,3 0,4 0,1 0,4 0,1
Î.-P.-É. 134 135 136 137 137 138 138

     Variation en % 1,5 0,7 0,7 0,7 0,0 0,7 0,0

Terre-Neuve 575 568 561 554 545 541 537
     Variation en % -0,9 -1,2 -1,2 -1,2 -1,6 -0,7 -0,7

Yukon 30 31 32 32 32 31 31
     Variation en % -3,2 3,3 3,2 0,0 0,0 -3,1 0,0

T.N.-O. (2) 65 67 68 68 68 68 68
     Variation en % 1,6 3,1 1,5 0,0 0,0 0,0 0,0

Canada 29 036 29 354 29 672 29 987 30 248 30 493 30 770
     Variation en % 1,2 1,1 1,1 1,1 0,9 0,8 0,9

PIB réel aux prix du marché (en M$ de 1997)

Population (en milliers)

Comptes économiques provinciaux
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(2) Les données de 1999 et 2000 comprennent les T.N.-O. et le Nunavut.


